
Jérôme Morinière :  
un journaliste breton au Cambodge 
 
Enfant, adolescent, l’écrit a toujours nourri ce nomade au parcours éclectique. 
 
 
De son propre aveu, il n’avait « à priori pas de vocation de journaliste et le métier lui paraissait 
inaccessible ». C’est donc vers le commerce que ce breton d’adoption se dirige. 
 Son diplôme en poche, il est rattrapé par son goût pour l’écriture et sa passion pour le sport. C’est 
donc tout naturellement que ses premiers articles ont trait au football, au rugby, et au cyclisme. En 
1997, il est correspondant sportif à Vannes pendant six mois, intègre le groupe Yves Rocher dans le 
Morbihan, puis le Télégramme de Brest. 
Pendant un an à Vannes, il partage son temps entre le quotidien du Télégramme de Brest et un 
hebdomadaire du groupe Ouest-France, le journal des Sables d’Olonne. 
Il intègre le groupe Ouest France à Saint Malo à partir de 1998 où il reste jusqu’en novembre 2007. 
Un livre de Christopher Koch  « Les rizières rouges » lu en 2004 et sans doute le souvenir de ses 
mentors Jean Claude Pomonti ancien correspondant Asie du Sud-Est pour Le Monde et Richard 
Kapuscinski grand reporter le poussent au départ. En 2005, il décide de reprendre le large et 
découvre le Cambodge où il rédige plusieurs papiers pour la presse nationale. Il retourne pour deux 
ans à saint Malo et devient rédacteur en chef du Pays Malouin.  
Brève parenthèse avant de retourner au milieu des Khmers. 
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Cambodge Soir se restructure et il trouve sa place au sein d’une rédaction mixte bi-culturelle dont le 
lectorat est à 98% Français. 
La gageure au sein de la rédaction était de trouver la bonne «  alchimie avec des journalistes 
cambodgiens qui ont leur propre vision des événements ». Les difficultés semblent en partie 
surmontées puisque ce sont deux articles co-signés, l’un sur le procès des Khmers Rouges et l’autre 
sur le conflit de Preah Vihear à la frontière thailandaise dont il semble le plus fier. Ils ont d’ailleurs été 
repris par Courrier International. 
Journaliste plus efficace dans l’urgence, avide de belles rencontres, il s’est posé dans ce pays d’Asie 
en pleine mutations  « Ce n’est qu’un tremplin » dit-il. 
Donc, si ce sont les livres qui l’ont amené au journalisme, ce sera peut-être le journalisme qui 
provoquera son retour au livre qu’il commence à esquisser. 
C’est en lisant et en écrivant que Jérôme Morinière se réalise avec sérénité, humilité mais fermeté, 
dans un métier qu’il croyait inaccessible.  
 

Betty Mouth (Phnom Penh) 
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Jérôme Morinière, invité du stage ASIA au lycée 
René Descartes (novembre 2008) 

Le temple du Bayon, Angkor 



 
 
 
 

Son espace de travail  
 dénomination du média : Cambodge Soir  
 type de média : presse écrite  
 fonction du journaliste dans le média : Rédacteur en chef  
 nombre d’employés (dont journalistes) : 38  
 diffusion, audience : 3 000 par semaine 
 parution (presse écrite) : hebdomadaire  

 
Mon lieu de stage  

 dénomination exacte de l’établissement : Lycée français René-Descartes  
 nombre d’élèves : 443  
 niveaux d’enseignement : de la petite section à la Terminale  
 adresse courriel « contact » : administration@descartes-cambodge.com  
 adresse du site Internet de l’établissement : www.descartes-cambodge.com  

 
Notre équipe de rédaction 

• Portrait réalisé dans le cadre du stage « Asia »  
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Notre environnement 

 ville de résidence : Phnom-Penh 
 nombre d’habitants : 2 millions 
 position administrative : capitale du Cambodge 
 nom du pays : Cambodge 
 superficie en kms² : 181 035 km² 
 nombre d’habitants : 13 124 764 habitants (en 2003). 
 capitale : Phnom-Penh 
 principales ressources : L'économie est basée autour de la culture du riz, de la pêche, et 

de la production bovine (veaux) du textile et tourisme (Angkor) 
 

Lycée René Descartes, à Phnom-
Penh, Cambodge 


